	[image: image79.wmf] 

 


	


	[image: image79.wmf] 
	

	Tutorial de prise en main – Version D
	17/06/2002



[image: image80.wmf] 

 

[image: image81.wmf] 


Business Spirit
Tutorial de prise en main

Version D

	
	
	
	

	
	
	
	

	
	
	
	

	D
	17/06/2002
	Remise à jour avec Telelogic TAU et Versata EJB
	GDU

	C
	08/08/2001
	Compléments
	PDE

	B
	22/06/2001
	Compléments
	LSI, PDE

	A
	20/02/2001
	Création
	GDU

	Version
	Date
	/Object/
	Authors


Sommaire

1Business Spirit


1Tutorial de prise en main


1Version D


21
Présentation


21.1
Objectifs


21.2
Pré-requis


21.3
Actions préalables


21.4
Structure du document


21.5
Cas d’étude


22
Etape 1 : Préparation de l’environnement de travail


22.1
Contexte


22.2
Ce que nous allons faire


22.3
Comment le faire


22.4
Résultat


22.5
Connaissances acquises


23
Etape 2 : Description d’une tâche (diagramme d’action)


23.1
Contexte


23.2
Ce que nous allons faire


23.3
Comment le faire


23.4
Résultat


23.5
Connaissances acquises


24
Etape 3 : Description de la logique d’une tâche (scénario)


24.1
Contexte


24.2
Ce que nous allons faire


24.3
Comment le faire


24.3.1
Création du corps du scénario


24.3.2
Description du contenu du scénario


24.3.3
Préciser les actions d’acquisition


24.3.4
Préciser les actions facultatives


24.4
Résultat


24.5
Connaissances acquises


25
Etape 4 : Utilisation d’une sélection - cas simple


25.1
Contexte


25.2
Ce que nous allons faire


25.3
Comment le faire


25.3.1
Création du scénario « contrat »


25.3.2
Ajouter une action élémentaire « numero de contrat »


25.3.3
Séquence d’actions « client »


25.3.4
Description de la façon de sélectionner un client


25.3.5
Ajouter une action élémentaire « date du contrat »


25.4
Résultat


25.5
Connaissances acquises


26
Etape 6 : Génération


26.1
Contexte


26.2
Ce que nous allons faire


26.3
Comment le faire


26.3.1
Choisir le répertoire de génération


26.3.2
Donner un nom technique aux packages


26.3.3
Lancer la génération


26.4
Résultat


26.5
Connaissances acquises


27
Etape 7 : Déploiement vers le serveur de données


27.1
Contexte


27.2
Ce que nous allons faire


27.3
Comment le faire


27.4
Résultat


27.5
Connaissances acquises


28
Etape 8 : Déploiement de la partie serveur applicatif


28.1
Contexte


28.2
Ce que nous allons faire


28.3
Comment le faire


28.3.1
Ouverture de l’application générée


28.3.2
Démarrage du serveur d’application sous Windows NT 4.0


28.3.3
Démarrage du serveur d’application sous Windows 2000


28.3.4
Paramétrage du serveur d’application


28.4
Résultat


28.5
Connaissances acquises


29
Etape 9 : Test de l’application générée


29.1
Contexte


29.2
Ce que nous allons faire


29.3
Comment le faire


29.3.1
Lancement de l’application


29.3.2
Test de l’application


29.4
Résultat


29.5
Connaissances acquises


210
Etape 10 : Spécification d’une méthode de sélection


210.1
Contexte


210.2
Ce que nous allons faire


210.3
Comment le faire


210.3.1
Modification du diagramme


210.4
Résultat


210.5
Connaissances acquises


211
Etape 11 : sélections imbriquées


211.1
Contexte


211.2
Ce que nous allons faire


211.3
Comment le faire


211.3.1
Création du scénario de réservation


211.3.2
Modification du contrat de location.


211.4
Résultat


211.5
Connaissances acquises


212
Etape 12 : Actions variables (conditionnelles)


212.1
Contexte


212.2
Ce que nous allons faire


212.3
Comment le faire


212.4
Résultat


212.5
Connaissances acquises


213
Etape 13 : Cardinalités multiples


213.1
Contexte


213.2
Ce que nous allons faire


213.3
Comment le faire


213.3.1
Gestion des options


213.3.2
Gestion des véhicules


213.3.3
Modification du contrat de location


213.3.4
test


213.4
Résultat


213.5
Connaissances acquises


214
Etape 14 : Compositions


214.1
Contexte


214.2
Ce que nous allons faire


214.3
Comment le faire


214.3.1
Modifier le scénario de réservation


214.3.2
Modifier le scénario contrat de location


214.4
Résultat


214.5
Connaissances acquises


215
Etape 15 :  Scénarios de mise à jour


215.1
Contexte


215.2
Ce que nous allons faire


215.3
Comment le faire


215.4
Résultat


215.5
Connaissances acquises


216
Etape 16 : Valeurs par défaut


216.1
Contexte


216.2
Ce que nous allons faire


216.3
Comment le faire


216.3.1
Mise en place de la règle de type « valeur par défaut »


216.3.2
Spécification de la règle


216.3.3
Rechercher l’erreur


216.3.4
Typage des actions élémentaires


216.4
Résultat


216.5
Connaissances acquises


217
Etape 17 : Règles – « Check » simple


217.1
Contexte


217.2
Ce que nous allons faire


217.3
Comment le faire


217.4
Résultat


217.5
Connaissances acquises


2Etape 18 : Règles – « Check » dependant du contexte du scénario


217.6
Contexte


217.7
Ce que nous allons faire


217.8
Comment le faire


217.8.1
Sélection d’une catégorie de véhicule


217.8.2
Sélection d’une catégorie unique et obligatoire


217.8.3
Règle de cohérence catégorie – véhicule


217.9
Résultat


217.10
Connaissances acquises


218
Etape 20 : Règles – « Formula »


218.1
Contexte


218.2
Ce que nous allons faire


218.3
Comment le faire


218.3.1
Tarification des catégories


218.3.2
Mise en place de la règle de gestion de calcul du montant


218.4
Résultat


218.5
Connaissances acquises




1 Présentation

1.1 Objectifs

Ce tutorial vous permet de prendre rapidement en main l’atelier Business Spirit. 

Appuyé sur un cas concret, Il se veut pratique et didactique. 

A l’issue de ce tutorial :

· Vous aurez acquis la maîtrise pratique des outils utilisés,

· Vous maîtriserez un nouveau moyen d’expression qui vous permettra de décrire un besoin fonctionnel de façon précise et formelle,

· Vous serez en mesure de réaliser seul l’application informatique correspondante à ce besoin.

1.2 Pré-requis

Aucune connaissance préalable n’est requise pour aborder ce tutorial excepté l’utilisation de l’environnement Windows.

1.3 Actions préalables

Avant de commencer ce tutorial, les logiciels composant l’atelier Business Spirit doivent avoir été préalablement installés conformément aux instructions du manuel d’installation.

1.4 Structure du document

Ce tutorial est découpé en étapes successives et de difficulté croissante qui se complètent. Il est donc indispensable d’avoir effectué et compris une étape avant d’aborder la suivante.

Dans chacune des étapes vous trouverez :

· La présentation du contexte et des objectifs de l’étape,

· Un guidage pas à pas lors des opérations à réaliser,

· Une présentation du résultat obtenu,

· Une synthèse des connaissances acquises au cours de l’étape.

1.5 Cas d’étude

Le tutorial se base sur l’exemple fictif d’une société de location de véhicules. Celle-ci souhaite équiper ses agences d’un système permettant de gérer les clients, les contrats de locations et les réservations.

Le besoin sera décrit à minima puis enrichi au fur et à mesure afin qu’à l’issue de ce tutorial vous ayez découvert l’étendue des possibilités de Business Spirit.

2 Etape 1 : Préparation de l’environnement de travail

2.1 Contexte

Pour spécifier le besoin fonctionnel, nous allons utiliser l’outil de modélisation Telelogic Tau.

Dans cette première étape nous allons préparer un environnement de travail qui sera utilisé tout au long de ce tutorial.

2.2 Ce que nous allons faire 

A l’intérieur de Telelogic Tau, un environnement de travail se décompose en une arborescence à quatre niveaux. Nous allons créer ces niveaux :

	· 1er niveau :
	Projet
	Il s’agit du projet en cours (le tutorial dans notre cas)

	· 2eme niveau :
	Configuration
	Une configuration est un espace de travail nommé indépendant des autres configurations. Les configurations sont utilisées pour séparer les travaux de différentes personnes ou équipes qui travaillent sur un même projet. Dans notre exemple, nous utiliserons une seule configuration : Mon travail.

	· 3eme niveau :
	Phase
	Les phases correspondent aux différentes étapes nécessaires à l’élaboration d’un logiciel. Telelogic TAU permet de couvrir les phases suivantes :

· Analysis : Cette phase est celle dans laquelle on va décrire finement le besoin qu’il est nécessaire d’informatiser sous forme de séquences d’action successives. C’est la seule chose que nous aurons à faire.

· System Design : Cette phase correspond à la phase d’étude métier qui permet de déterminer les composants métiers (transposition des séquences d’action décrites dans la phase analysis en composants métier). Nous n’utiliserons pas, cette phase car Business Spirit réalisera cette étude pour nous.
· Object design : Cette phase correspond à la phase d’étude technique (transposition du besoin en composants techniques). Nous n’utiliserons pas, cette phase car Business Spirit réalisera l’étude technique pour nous.
· Implementation :  Cette phase correspond à la phase de réalisation (codage). Comme pour la précédente, Business Spirit nous en déchargera en programmant à notre place.

	· 4eme niveau :
	Package
	Les packages correspondent aux différents domaines étudiés. Avec Business Spirit, ce sont les différents métiers et spécialités de l’entreprise qui doivent être matérialisés par des packages (exemples : « Fabrication », « Vente », « Comptabilite », « Comptabilite.Facturation »).

Tout ce que nous spécifierons sera donc toujours à l’intérieur d’un package. Dans ce tutorial nous regrouperons tout sous un seul package : Tutorial.

C’est à l’intérieur de ce package que nous exprimerons notre besoin fonctionnel sous forme de diagrammes.


2.3 Comment le faire

· Lancer Telelogic Tau,

· Se positionner sur le nœud racine de l’arborescence,

· Ouvrir le menu « File/New/Project » et saisir le nom du projet : « Tutorial »,

· Se positionner sur le nouveau nœud créé en cliquant dessus,

· Ouvrir le menu « File/New/Configuration Version » et saisir le nom de la configuration « Mon travail »,

· Se positionner sur le nouveau nœud créé,

· Ouvrir le menu « File/New/Phase version(s) » et sélectionner « Analysis »,

· Se positionner sur le nouveau nœud créé,

· Ouvrir le menu « File/New/Package version » et saisir le nom du package « Tutorial ».

2.4 Résultat

Notre environnement de travail est prêt, nous pouvons commencer à travailler :
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2.5 Connaissances acquises

Nous savons initialiser un environnement de travail et nous savons à quoi correspondent les différents éléments de cet environnement.

3 Etape 2 : Description d’une tâche (diagramme d’action)

3.1 Contexte

Chaque fois qu’un nouveau client se présente dans une agence pour effectuer une location, il est nécessaire de lui demander certaines informations qui seront utiles lors de l’établissement du contrat ou pour prendre contact avec lui ultérieurement.

C’est cette première tâche de collecte d’informations sur les clients que nous allons décrire.

3.2 Ce que nous allons faire

La description des différentes tâches du métier s’effectue au travers de diagrammes que nous nommerons diagrammes d’action.

Nous allons donc, à présent, décrire notre première tâche et créer notre premier diagramme d’action (appelé « StateChart diagram » dans Tau). 

A l’étape suivante, nous décrirons la façon d’effectuer cette tâche à l’intérieur de celui-ci.

Remarque : En pratique, il est possible de regrouper la description de plusieurs tâches à l’intérieur d’un même diagramme. Dans un souci de clarté, nous créerons un diagramme distinct par tâche élémentaire du métier décrit.

Nous aurons à identifier chaque diagramme au travers de deux informations distinctes :

· Classifier : C’est identifiant unique du diagramme au sein d’un package. Le nom que nous donnerons ne pourra pas être modifié par la suite. Nous utiliserons donc un nom neutre en mettant la lettre « t » (pour tâche) suivie d’un numéro d’ordre.  

· Name : Libellé de la tâche décrite. Il ne doit pas comporter d’espace, d’accents ou de caractères spéciaux. (« , /, \, {, }, _, etc.). Cette partie pourra être modifiée à volonté.

3.3 Comment le faire

· Dans l’arborescence, Se positionner sur le package « Tutorial » de la phase « System Design »,

· Cliquer sur le menu « Fichier/New/State Chart Diagram »,

· Renseigner les champs « Classifier » et « Name » en respectant les règles de nommage :
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Figure 1 : Etape 2 - création d’un nouveau diagramme

· Valider (choix « Edit » sélectionné par défaut) : le nouveau diagramme est créé dans la zone de droite, et sa fenêtre de travail vierge apparaît.
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Figure 2 : Etape 2 – fenêtre du nouveau diagramme

3.4 Résultat

Un nouveau diagramme vierge apparaît et met à notre disposition la palette d’outils suivante :


[image: image4.wmf]Curseur de sélection

Séquence d'actions

Fin d'une action

Transition horizontale de cas d'actions

Note, ou règle de gestion

Action élémentaire

Début d'action

Transition entre deux actions

Lien de connexion d'une note

Brisure sur un lien ou une transition

Transition verticale de cas d'actions


Figure 3 : Etape 2 - palette d’outils Tau

Nous sommes à présent prêt à décrire notre première tâche à l’intérieur de ce diagramme à l’aide de ces outils.

3.5 Connaissances acquises

Nous savons créer des diagrammes d’action, qui nous permettront de décrire les tâches quotidiennes du domaine fonctionnel à couvrir (package). 

4 Etape 3 : Description de la logique d’une tâche (scénario)

4.1 Contexte

La tâche de collecte des informations sur un client se traduit par des fiches client. Elle se résume à demander au client de fournir les informations suivantes :

· nom et prénom

· numéro de permis de conduire

· adresse (facultative) 

4.2 Ce que nous allons faire

A l’aide des outils proposés, nous allons décrire cette tâche d’établissement de la fiche client à l’intérieur du diagramme. Nous appellerons scénario l’ensemble de la description de la logique de déroulement de la tâche ainsi obtenue.

Un scénario se compose :

· d’un début,

· d’une séquence d’actions,

· d’une fin.

La séquence d’actions est un sous-ensemble du scénario qui a un sens pour le métier, ou sur lequel s’applique une règle. Elle se compose, elle aussi :

· d’un début,

· d’une séquence d’actions, qui sont :

· soit des séquences d’actions plus fines, 

· soit des actions élémentaires,

· d’une fin.

Nous allons ainsi décrire récursivement les actions nécessaires à réalisation de cette tâche, jusqu’à ce que nous obtenions des actions élémentaires qui ne seront plus décomposables.

 Pour le faire, nous disposons des outils suivants :
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	Début :

Début d’action
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	Séquence d’actions :

Une action qu’il est nécessaire de décrire par un enchaînement d’actions plus fines. La séquence d’actions plus fines sera précisée à l’intérieur. 
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	Action élémentaire :

Action qui ne peut plus être décomposée en actions plus fines.
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	Fin :

Fin d’action
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	Transition :

Une transition représente le fait de passer d’une action à une autre. L’enchaînement de deux actions se représente donc en les reliant par une transition qui va de la première à la suivante. 


Si nous décrivons verbalement l’établissement de la fiche client en utilisant ce principe, ceci donne :

· Gestion des clients (scénario de la tâche)

· Début de tâche

· Demander les informations au client (séquence d’actions)

· Début de séquence

· Demander le nom (action élémentaire)

· Demander le prénom (action élémentaire)

· Demander le numéro de permis (action élémentaire)

· Demander l’adresse (action élémentaire facultative)

· Fin de séquence

· Fin de tâche

La même chose, exprimée à l’aide d’un diagramme, se représente de la façon suivante :
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Figure 4 : Etape 3 – scénario d’établissement de la fiche client

4.3 Comment le faire

4.3.1 Création du corps du scénario

Nous allons tout d’abord créer le corps du scénario. Pour ce faire :

· Dans la palette d’outils sélectionner le bouton de séquence d’action  [image: image11.png]


,

· Cliquer dans la zone d’édition (zone vierge du diagramme) à la position souhaitée pour y placer la séquence d’action principale,

· Cliquer sur la zone supérieure de la séquence créée. Cette zone contient le nom de l’action. Saisir « client »,

	· Attention :

· Les noms d’actions sont limités à 25 caractères en incluant les espaces.

· Proscrire l’utilisation des caractères spéciaux (accentués ou non alphabétiques) car ceux ci seront ignorés. Les retours à la ligne sont également interdits


· Dans la palette, sélectionner l’outil « début d’action » [image: image12.png]


 et le placer au-dessus de l’action « client ». Ce symbole marque le début du scénario « gestion des clients » (et donc de la tâche),

· Sélectionner l’outil « fin d’action » [image: image13.png]


 et le placer au-dessous de l’action « client ». Ce symbole marque la fin du scénario « gestion de clients » (et donc de la tâche).

· Sélectionner l’outil « Transition » [image: image14.png]


,

· Etablir une transition entre le début d’action et l’action « client » de la façon suivante :

· Se positionner sur le début d’action de façon à ce que le curseur de la souris prenne la forme d’une croix,

· Cliquer. L’origine de la transition est alors déterminée,

· Se positionner sur le bord supérieur de l’action « client » de façon à ce que le curseur de la souris prenne la forme d’une croix,

· Cliquer. La destination de la transition est alors déterminée.

· De la même façon créer une transition entre le bas de l’action « client » et le symbole de fin d’action,

· Cliquer sur la transition liée au début d’action pour la sélectionner,

· Cliquer avec le bouton droit en conservant la transition sélectionnée et choisir « Edit Properties … »,

· Spécifier le stéréotype de la transition en sélectionnant « Create » (voir illustration),
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Figure 5 : Etape 3 - spécification du stéréotype d’un scénario

4.3.2 Description du contenu du scénario

Nous allons à présent décrire ce qui se passe à l’intérieur de ce scénario lorsqu’il est déroulé. Tout d’abord, il est nécessaire d’agrandir la séquence d’action du scénario afin d’avoir la place de positionner les détails à l’intérieur.

· Agrandir l’action « client » en procédant de la façon suivante :
· Reprendre le curseur de sélection  [image: image16.png]



· Cliquer sur la zone de libellé de l’action (zone contenant le libellé « client »),

· Sélectionner le coin inférieur droit de l’action de façon à ce que le curseur de la souris prenne la forme d’une flèche bidirectionnelle,

· Maintenir le bouton gauche de souris enfoncé, redimensionner l’élément graphique et relâcher la souris lorsque la position souhaitée est atteinte. Prévoir une taille suffisamment importante pour contenir tous les éléments. (voir illustration).

	· Tooltip :

Lors d’un redimensionnement d’une séquence d’action, toujours sélectionner la zone de libellé. Si seule la partie inférieure de l’élément graphique est sélectionnée, le re-taillage est impossible.


· Si nécessaire, cliquer sur le symbole de fin d’action sans relâcher et faire glisser le symbole de fin d’action en dessous de la séquence d’actions.

Les actions élémentaires peuvent maintenant être positionnées à l’intérieur du scénario « client ».

· Sélectionner l’outil action élémentaire : [image: image17.png]


,

· Placer une action à l’intérieur de la zone inférieure du scénario « client »,

· Cliquer sur l’action élémentaire et saisir la description de l’action : « nom », sans retour à la ligne,

· Répéter l’opération pour les actions élémentaires « prenom », « numero permis » et « adresse ».

	· Tooltip :

Pour éviter de sélectionner un outil dans la palette à plusieurs reprises, double cliquer sur l’outil. Après avoir placé l’élément dans le diagramme, l’outil restera sélectionné, permettant ainsi de placer des éléments graphiques identiques rapidement.

Ne pas oublier alors de sélectionner le curseur de sélection en fin d’opération.


· Placer un début et une fin d’action à l’intérieur de la zone inférieure du scénario client,

· Enchaîner les actions avec des transitions.

	· Tooltip :

Laisser un espace suffisant entre les bords de la séquence d’action et les débuts et fins d’action sous peine de ne plus pouvoir les sélectionner.

Tous les éléments graphiques qui composent une séquence d’action doivent être placés dans la zone inférieure de la séquence et non dans la zone de libellé.

D’une façon générale, il faut toujours bien espacer les différents éléments graphiques afin d’éviter ce genre de problème et de faciliter la lecture du diagramme.


4.3.3 Préciser les actions d’acquisition

Parmi les actions élémentaires nous devons préciser lesquelles correspondent à des acquisitions de données (données saisies par l’utilisateur) en éditant leurs propriétés. Pour ce faire :

· Cliquer sur une action élémentaire avec le bouton droit (tout en ayant sélectionné l’action) et sélectionner « Edit Properties… »,
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Figure 6 : Etape 3 – sélection de la fenêtre de propriétés
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Figure 7 : Etape 3 - préciser les actions d’acquisition

· Modifier l’usage de l’action, sélectionner « Input »  et valider en cliquant sur le bouton « OK »  (l’action est alors symbolisée par une couleur jaune),

· Répéter l’opération pour toutes les actions élémentaires de ce diagramme.

4.3.4 Préciser les actions facultatives

Par défaut toutes les actions sont obligatoires et sont exécutées une et une seule fois. Nous allons à présent préciser le caractère facultatif de l’adresse en précisant sa cardinalité. Mode opératoire :

· Cliquer sur la transition entre les actions « numero permis » et « adresse »

· Saisir la cardinalité « 0..1 »
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Figure 8 : Etape 3 - cardinalité 0..1

La valeur 0 indique le nombre minimal de fois que l’opération doit être effectuée.

La valeur 1 indique quant à elle le nombre maximal de fois que l’opération peut être effectuée dans le cadre de la séquence d’action.

	· Attention : 

· La cardinalité maximale d’une action élémentaire ne peut pas être supérieure à 1.

· On n’indique jamais le nombre de fois qu ‘un scénario complet se déroule, mais on doit indiquer le type de scénario : par conséquent, la transition qui débute la séquence d’actions principale d’un scénario (« client » dans notre exemple) n’a jamais de cardinalité mais doit  toujours avoir un stéréotype.
· Mettre une cardinalité sur une transition désignant une fin d’action n’a pas de sens : l’action de fin est nécessairement unique.  


4.4 Résultat

Vous devez avoir obtenu le diagramme suivant :


[image: image21.wmf]
Figure 9 : Etape 3 - scénario de gestion des clients

Remarque : 

Pour une meilleure lisibilité, il est souhaitable que le diagramme se lise de haut en bas et de gauche à droite et que les symboles qui le composent soient alignés, centrés et disposés à intervalles réguliers.

Si ce n’est pas le cas, vous pouvez réorganiser la disposition des symboles en les déplaçant à l’aide de la souris. 

4.5 Connaissances acquises

Nous savons à présent décrire le scénario d’une tâche simple à l’aide d’un diagramme et maîtrisons les principaux symboles qui permettent d’exprimer la façon dont se déroule une tâche :

· Les points de début et de fin des tâches,

· Les actions élémentaires et les séquences d’actions,

· Les transitions forment le fil conducteur. Elles indiquent l’ordre usuel d’exécution des actions. Il est possible de leur adjoindre une information de cardinalité pour  préciser le nombre de fois que les actions qu’elles désignent peuvent être effectuées.

Cet ensemble correspond à la logique métier interne (ou cinématique) de la tâche.

5 Etape 4 : Utilisation d’une sélection - cas simple

5.1 Contexte

Notre agence de location à besoin de gérer les contrats de location qui sont établis par ses collaborateurs pour les clients.

5.2 Ce que nous allons faire

Nous allons à présent décrire la façon dont les collaborateurs de l’agence gèrent les contrats de location. Pour l’instant nous nous limiterons aux informations essentielles suivantes : 

· Le numéro du contrat, 

· Le client contractant (choisi parmi la liste des clients et dont la recherche s’effectuera par le nom),

· La date du contrat (date de début de location).

La particularité de ce scénario par rapport au précédent réside dans le fait que ce que nous appelons ici client est une information déjà existante qui, en pratique, se manipule au travers d’une ou plusieurs des informations qui la composent (le nom dans notre exemple).

Pour ce faire :

· Nous allons utiliser une séquence d’actions imbriquée (et non une action élémentaire) pour décrire la façon de désigner le client.

· Nous allons ensuite préciser que le client est choisi, parmi les clients existants : on utilisera pour cela une transition particulière, de type « sélection ».

5.3 Comment le faire

5.3.1 Création du scénario « contrat »

· Comme pour l’étape 2, créer le diagramme identifié par « t2 » nommé « contrat » dans le package « Tutorial »,

· Comme pour l’étape 3, placer une séquence d’action dans la zone d’édition du diagramme et la nommer « contrat de location »,

· Augmenter généreusement la taille de la séquence d’actions afin qu’elle puisse contenir la description de la séquence,

· Préciser le début et la fin du scénario en plaçant les éléments graphiques correspondants,

· Spécifier les transitions de début et de fin du scénario,

· Ajouter le stéréotype « create » sur la transition de début, afin de décrire le fait que le scénario permet de créer de nouvelles données.

Ajouter une action élémentaire « numero de contrat » 

· Placer dans le scénario une action élémentaire « numero de contrat »,

· Préciser le caractère saisissable de cette action en modifiant son usage (bouton droit->edit properties->action type= « input »).

5.3.2 Séquence d’actions « client »

· Placer dans le scénario de contrat de location une séquence d’actions appelée « client »,

· L’agrandir de façon qu’il puisse contenir une séquence composée d’une seule action élémentaire,

· A l’intérieur, ajouter un point de début de séquence,

· Ajouter l’action élémentaire « nom »,

· Indiquer que c’est à l’utilisateur de renseigner cette valeur 
(bouton droit->edit properties->action type= « input » ),

· Ajouter un point de fin de séquence,

· Chaîner l’ensemble des actions du scénario à l’aide de transitions.

Notre scénario est pratiquement terminé, on y retrouve bien toutes les informations escomptées. Par contre, rien n’indique que le client doit être sélectionné parmi les clients existants.
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Figure 10 : Etape 5 – scénario de gestion des contrats de location : état intermédiaire

5.3.3 Description de la façon de sélectionner un client

Le client doit déjà avoir été créé. Nous devons indiquer le moyen d’effectuer la recherche et la sélection du client.

On va ajouter une séquence d’actions de recherche, appelée « sous-scénario de sélection » qui permettra de décrire la façon de sélectionner un client parmi les clients déjà existants :

· Placer une séquence d’actions dans la zone d’édition du diagramme sur la gauche du scénario de création des contrats de location,

· Nommer cette séquence « client »,

· Ajouter une transition entre la séquence d’action « client » composant le scénario de création du contrat et cette nouvelle séquence de sélection « client »,

· Sélectionner la transition,

· Préciser le stéréotype « select » dans la fenêtre des propriétés, attribut « Stereotype ».

Dans un premier temps, la façon de sélectionner un client est la plus simple possible. Le sous-scénario de sélection n’est donc pas détaillé plus avant.

	· Tooltip :

Dans un souci de clarté des diagrammes, on prend comme convention de toujours placer les scénarios de sélection sur la gauche du scénario de création. La partie droite sera réservée à la description des règles du métier, sujet qui sera abordé dans les étapes suivantes.


5.3.4 Ajouter une action élémentaire « date du contrat »

· Placer dans le scénario une action élémentaire « date du contrat »,

· Préciser le caractère saisissable de cette action en modifiant son usage (bouton droit->edit properties->action type= « input » ).

5.4 Résultat

Le diagramme obtenu doit être conforme à l’illustration ci-dessous (voir illustration).
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Figure 11 : Etape 5 – scénario de gestion des contrats de location

On remarque que le sous-scénario de sélection du client n’est pas autonome car la seule transition entrante vient du scénario de création du contrat (avec le stéréotype « select »).

5.5 Connaissances acquises

Nous avons vu comment utiliser une information déjà existante à l’intérieur d’un scénario en introduisant les notions suivantes :

· Un sous-scénario de sélection,

· Une transition de sélection.

Ces éléments nous ont permis de spécifier :

· La façon dont on désigne le client à l’intérieur d’un contrat de location,

· La contrainte de préexistence du client.

En revanche nous n’avons pas spécifié, en détail, la façon de rechercher un client parmi les clients existants. Ce sujet sera abordé ultérieurement. Pour l’instant, nous laisserons le générateur nous proposer une solution par défaut.

6 Etape 6 : Génération 

6.1 Contexte

Nous avons élaboré une mini spécification et souhaitons obtenir l’application correspondante pour valider cette spécification.

6.2 Ce que nous allons faire

Nous allons ajouter les paramètres nécessaires à la génération :

· Indiquer au générateur à quel endroit placer les codes sources générées dans le système de fichiers,

· Donner un nom technique à notre package « tutorial ».

Ces paramètres seront positionnés une fois pour toute.

Nous allons ensuite lancer une première génération.

Puis, il ne nous restera plus qu’à déployer l’application obtenue.

6.3 Comment le faire

6.3.1 Choisir le répertoire de génération

· Se placer sur la phase « Analysis » du projet « Tutorial »,
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Figure 12 : Etape 6 - choix du répertoire de génération

· Cliquer sur le bouton droit de la souris (tout en laissant le curseur de la souris sur la phase),

· Sélectionner « Edit properties... »,

· Cliquer sur l’onglet « Spirit »,

· Renseigner la propriété « Generation Directory Path » avec un nom de répertoire valide (par exemple « C:\temp\tutorial »). Il n’est pas nécessaire que ce répertoire existe. S’il n’existe pas, il sera créé lors de la génération.
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Figure 13 : Etape 6 - choix du répertoire de génération

C’est à cet endroit que le générateur déversera les fichiers sources résultants de la génération.

6.3.2 Donner un nom technique aux packages

· Se positionner sur le package « Tutorial » de la phase « Analysis »,
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Figure 14 : Etape 6 - donner un nom technique à un package

· Cliquer sur le bouton droit de la souris (tout en laissant le curseur de la souris sur le package),

· Sélectionner « Edit properties... »,

· Cliquer sur l’onglet « Spirit »,

· Entrer le nom court « TUT » dans la zone de saisie portant le label « Short Package Name».
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Figure 15 : Etape 6 - donner un nom technique à un package

	· Attention :

· Le nom court ne doit pas faire plus de 3 caractères (alphabétiques ou numériques),

· Le premier caractère est obligatoirement alphabétique,

· La valeur doit être unique sur l’ensemble des packages.


6.3.3 Lancer la génération

Nous devons lancer la génération pour l’ensemble des spécifications :

· S’assurer que le répertoire où l’on souhaite générer est complètement vide, ou inexistant,

· Cliquer sur la phase pour la sélectionner,
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Figure 16 : Etape 6 : lancer la génération

· Sélectionner l’option de menu « Generation »  (Generation->Generate from UML diagrams).

Une boite de dialogue s’ouvre. Elle affiche la liste des diagrammes sélectionnés et propose différentes options :

· Le fichier DDL (« Generate DDL file ») : Permet d’obtenir un script comportant les instructions de création des objets de stockage de la base de données ( tables, vues, Clés primaires, contraintes d’intégrité référentielle) ainsi que certains objets techniques utilisés lors de la manipulation des données.

· Le repository Versata (« Generate Versata repository ») : La génération Versata produit l’application sous la forme d’un fichier XML principal et de sous-répertoires associés comprenant les objets d’accès à la base de données, les éléments ergonomiques et l’application.

· Le modèle de composants métier (« Generate business component diagram ») : Permet d’obtenir les modèles des composants métiers (modèles de classes). Ce point sera traité dans une étape ultérieure.

· Le modèle d’implémentation des composants (« Generate technical component diagram ») : Permet d’obtenir les modèles d’implémentation (modèles de classes).

· Les règles de gestion (« Process OCL rules to get java implementations ») : Indiquent au générateur d’intégrer les règles de gestion. Nous n’en avons pas pour l’instant, ce point sera traité dans une étape ultérieure.
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Figure 17 : Etape 6 - lancer la génération

Cocher uniquement les options :

· Generate DDL file,

· Generate Versata Repository.

· Cliquer sur le bouton « OK » pour lancer la génération.

6.4 Résultat

Une application à été générée, et est prête à être compilée puis déployée.

6.5 Connaissances acquises

Vous savez :

· Paramétrer l’environnement de génération,

· Générer une application.

7 Etape 7 : Déploiement vers le serveur de données 

7.1 Contexte

Nous venons de générer une application. Les données de cette application seront gérées par une base de données Oracle. Il faut maintenant déployer les structures correspondantes dans la base de données pour que cette dernière puisse servir l’application générée.

7.2 Ce que nous allons faire

Business Spirit a généré un fichier « main.sql » dans le répertoire de génération que nous avions indiqué lors du paramétrage. Ce fichier contient des instructions SQL qui permettent de déployer notre application sur une base de données.

Nous allons utiliser l’outil SQL*Plus, de la base Oracle, pour exécuter ce fichier et ainsi déployer la partie données de notre application.

7.3 Comment le faire

· Lancer SQLPlus,

· Se connecter sous le compte et schéma dédié au tutorial,

· Lancer le script en saisissant « start c:\temp\tutorial\main.sql » puis valider,
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Figure 18 : Etape 7 - déploiement vers le serveur de données

· Fermer SQLPlus.

7.4 Résultat

La partie serveur de données est déployée.

7.5 Connaissances acquises

Vous êtes en mesure de déployer l’application dans une base de données.

8 Etape 8 : Déploiement de la partie serveur applicatif

8.1 Contexte

Nous venons de générer une application Versata. Nous devons à présent déployer la partie serveur applicatif à partir de l’environnement Versata.

8.2 Ce que nous allons faire

Nous allons :

· Ouvrir l’application générée dans l’environnement de développement de Versata,

· La déployer dans le serveur d’application,

· Démarrer le serveur d’application,

· Utiliser la console d’administration du serveur d’applications pour indiquer, à ce dernier, dans quelle base de donnée nous avons préalablement déployé les données correspondantes.

8.3 Comment le faire

8.3.1 Ouverture de l’application générée

· Lancer Versata,
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Figure 19 : Etape 8 - déploiement de la partie serveur applicatif

· Lorsque la première boîte de dialogue s’ouvre, cliquer sur le bouton « existing »,

· Ouvrir le repository Versata généré par Business Spirit  (fichier « Tutorial.xml » généré dans le répertoire « c:\temp\tutorial\Source »).

· Lancer le déploiement sur le serveur d’applications par le menu principal (Managers->Deployment manager),

[image: image32.png]Help

This Wizard il stat the deplopment process for the
selected targel.

Choose deployment taget

€ Database Server
Deploy Database Tables.

& Hersats Logic Servet
Dieploy Business Components and Applications to Versata

Logic Server
€ Cient Application
Fackage and Deploy Cient Application

Cancel Nt >





Figure 20 : Etape 8 - déploiement de la partie serveur applicatif

· Choisir « Versata Logic Server »,

· Valider les écrans successifs en appuyant sur le bouton « Ok ».

Remarques :

· L’application à été générée mais n’est pas encore compilée. Versata va le faire automatiquement avant de déployer.

· Il n’est pas nécessaire que le serveur d’application soit préalablement démarré pour procéder au déploiement. S’il est déjà démarré, il se met à jour instantanément. S’il ne l’est pas, il se remettra à jour lors de son démarrage.

8.3.2 Démarrage du serveur d’application sous Windows NT 4.0

A tester

8.3.3 Démarrage du serveur d’application sous Windows 2000

Dans notre cas, le serveur d’application est le serveur d’EJB Websphere d’IBM. il réside sur le poste local. On doit donc lancer le serveur avant de pouvoir tester l’application. 

· Double cliquer sur l’icône « Start Admin Server » du bureau.
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Figure 21 : Etape 8 - démarrage du serveur d’application

· Attendre quelques secondes le démarrage du serveur d’application. La fenêtre de commande se ferme automatiquement lorsque celui-ci est terminé.

8.3.4 Paramétrage du serveur d’application

Nous avons déployé les données dans une base de données. Il faut paramétrer le serveur  d’application pour qu’il retrouve ces données lors de l’utilisation de l’application. Nous allons réaliser cette tâche à l’aide de la console d’administration :

· Lancer la console VLS cliquant sur le menu Tools->VLS Console dans Verstata

· Se connecter en tant qu’administrateur (laisser les paramètres de connexion par défaut),

· Sélectionner le serveur de données (Data Server) dédié au tutorial (voir annexe B) en déroulant les nœuds « Administration » et « Data Server ». C’est sur ce serveur de données que vont être assignés les objets constitutifs de l’application,

· Cliquer sur le data server avec le bouton droit et sélectionner « Assign object … »,

· Sélectionner les objets du Tutorial et valider (les objets en question sont préfixés par le trigramme « TUT » spécifié dans le paramétrage de la génération).
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Figure 22 : Etape 8 - paramétrage du serveur d’application

· Quitter la console en acceptant les modifications réalisées.

8.4 Résultat

Notre application est déployée sur le serveur d’applications. Ce serveur est prêt à répondre aux sollicitations d’une application cliente. 

8.5 Connaissances acquises

Vous savez :

· Ouvrir une application générée dans l’environnement de développement Versata,

· Déployer la partie serveur applications,

· Procéder au paramétrage minimal du serveur d’applications.

9 Etape 9 : Test de l’application générée

9.1 Contexte

L’environnement d’exécution à été initialisé :

· Les structures de données générées ont été déployées sur une base,

· La partie serveur de l’application à été déployée sur un serveur d’applications,

· Le serveur d’applications est démarré et paramétré.

Nous n’avons plus qu’à tester l’application.

9.2 Ce que nous allons faire

Nous allons lancer l’application générée, puis nous allons l’utiliser. Pour cette tâche nous ne procéderons pas à un déploiement de l’application sur un serveur WEB mais procéderons à un test en local à partir de l’environnement de développement.

9.3 Comment le faire

9.3.1 Lancement de l’application

· Dans Versata, ouvrir les branches suivantes de l’arborescence : 
Client Applications->Java Applications->Main,
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Figure 23 : Etape 9 - lancement de la compilation de l’application

· Rester positionné sur « Main » et ouvrir le menu contextuel à l’aide du bouton droit de la souris,

· Choisir l’option « Execute ».

Versata lance la compilation de l’application générée puis la démarre.

9.3.2 Test de l’application

L’application s’ouvre en proposant un écran de connexion :

· Valider cette boîte de dialogue en laissant les valeurs par défaut,

Le menu principal apparaît et propose l’utilisation des deux scénarios de création réalisés.
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Figure 24 : Etape 9 – Test de l’application générée

Chaque élément du menu dispose de deux modes de lancement différents :

· Un lancement en mode « édition » permet d’ajouter, de modifier ou de supprimer les données en fonction du stéréotype de la transaction réalisée.

· Un lancement en mode « recherche » qui permet d’accéder à un outil de recherche multi-critères spécifique pour chaque transaction.

· Sélectionner le menu « Gestion des clients » en mode édition. L’écran ci-dessous apparaît.

[image: image37.png]Enregistrer et

Nouveau  Annuler Supprimer
Passer en mode revenir au

Enregistrer  client lasaisie unclient

Temoin indicateur

o » S Du mode “édition™
recherche’ menu principal

=lolx|

Visualisation
en grille Passer en mode ; C':/her,‘t sdent
Formulaire/Grille T e
Prenom (%)
o Numero Permis () adr
Visualisation, e

en formulaire

(*) marque le caractére
obligatoire du champ

Spirit Navigation Gestion des clients v |

Barre de navigation





Figure 25 : Etape 9 – Test de l’application générée

La barre d’outil permet la création d’un nouveau client. D’autres boutons sont disponibles pour réaliser diverses opérations sur le client en cours (suppression, affichage du client suivant ou précédent, etc …)

· Cliquer sur le bouton de création d’un client et saisir un client, 

· Valider la création en cliquant sur le bouton Enregistrer.

La zone de saisie « adresse » est facultative, résultat du positionnement de la cardinalité 0..1 sur la transition de l’action « adresse » (voir Etape 1). Dans toutes les autres zones, la cardinalité positionnée à 1..1 impose une saisie obligatoire.

· Cliquer de nouveau sur le bouton de création pour saisir un second client,

· Tester le comportement en ne saisissant pas l’un des champs obligatoires. Un message d’erreur doit s’afficher et interdit la validation de la création,

· Tester le comportement en laissant la zone adresse vide. L’enregistrement doit être possible.

· Quitter la gestion des clients en cliquant sur le bouton d’enregistrement et de retour au menu principal,

· Sélectionner cette fois le menu de gestion des contrats de location. L’écran suivant apparaît :
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Figure 26 : Etape 9 - test de l'application générée
· Créer un nouveau contrat de location (cliquer sur le bouton « Nouveau ») et saisir les informations requises.

La mise en jeu d’un scénario de sélection de données existantes se traduit par l’apparition d’une liste déroulante permettant le référencement d’un client préalablement saisi dans l’écran de gestion des clients. 

· Dérouler la liste de sélection des clients. Les deux clients précédemment créés apparaissent et sont disponibles à la sélection.

La description de l’action élémentaire « nom » au sein de la séquence « client » permet d’utiliser le critère nom pour effectuer la sélection d’un client.

· Sélectionner dans la liste déroulante un des clients précédemment créés

9.4 Résultat

Nous avons obtenu une application qui fonctionne directement à partir de des spécifications sans réaliser d’étude technique ni de codage.

Cette application est réalisée avec des technologies récentes et industrielles (3 tiers, EJB, Java, Oracle).

Elle peut être mise à disposition de toute l’entreprise en local ou sur le WEB.

Elle est capable de supporter un grand nombre d’utilisateurs et des volumes de données important dans un contexte sécurisé.

Elle est bâtie en s’appuyant sur des normes qui permettent à d’autres applications de s’interconnecter avec elle (EJB dans cet exemple).

La façon dont elle est construite et l’apparence du résultat peut être changée à tout moment par paramétrage des modules du générateur.

Elle a la capacité d’absorber les sauts technologiques (java à HTML ou à d’autres technologies futures). Il suffira alors d’appuyer à nouveau sur le bouton après avoir intégré un nouveau module de génération dans Business Spirit.

Il est inutile de tester si elle fonctionne ou si elle est conforme aux spécifications. Il suffit de tester si les spécifications sont bien les bonnes. Dans le cas contraire, il suffit alors de les modifier et d’appuyer à nouveau sur le bouton.   

9.5 Connaissances acquises

Vous êtes à présent en mesure de tester une l’application résultante des spécifications :

· Vous savez qu’Il est possible de corriger les spécifications en fonction du résultat des tests et d’appuyer à nouveau sur le bouton de génération pour obtenir une application correspondant aux nouvelles spécifications.

· Vous savez que les technologies employées par l’application, son ergonomie et sa dynamique peuvent être adaptés à vos besoins spécifiques par paramétrage du générateur. Il vous suffira d’appuyer à nouveau sur le bouton pour obtenir quelque chose de totalement différent à partir des même spécifications.

10 Etape 10 : Spécification d’une méthode de sélection

10.1 Contexte

Les premiers tests fonctionnels font apparaître un premier défaut dans les spécifications : Lors du choix d’un client dans la liste le fait de le désigner uniquement par son nom n’est pas suffisant.

Il existe des homonymes et il est indispensable de désigner un client par son : nom, prénom et numéro de permis.

10.2 Ce que nous allons faire

Précédemment, la façon de choisir le client n’avait pas été spécifiée et, en l’absence de contraintes particulières, Business Spirit nous a proposé un moyen à défaut en fonction des éléments dont il disposait. Nous allons maintenant le spécifier.

Pour ce faire nous allons compléter le sous-scénario de sélection du client et y préciser la façon dont nous voulons rechercher et identifier le client parmi les clients existants.

10.3 Comment le faire

10.3.1 Modification du diagramme

· Ouvrir le diagramme « t2 :Contrat »,

· Agrandir le scénario de sélection « client »,

· Ajouter les actions « nom », « prenom » et « numero permis »,

· Placer un début et une fin d’action à l’intérieur de la zone d’édition du scénario de sélection,

· Enchaîner l’action élémentaire et le début/fin d’action avec des transitions. 

Les nouvelles actions élémentaires ne sont pas saisissables (elles ne sont pas requises dans le cadre du scénario de création de contrat de location). Leur usage reste donc « Read-Only ».

	· A noter:

Les actions élémentaires définies au sein d’un scénario de sélection sont toujours en usage « Read-Only ».


	· A noter:

Les actions définies au sein de l’action de sélection « client » doivent être rigoureusement identiques (noms, majuscules et minuscules, cardinalités) aux actions définies dans le scénario de création « gestion des clients ». En effet, lors de la génération, la cohérence entre les différents diagrammes est vérifiée. En cas d’incohérence, la génération peut soit générer des erreurs (incohérence sur les types d’action ou les cardinalités), soit une création de structure incorrecte.

Exemple :

Le scénario de création « gestion de client » comporte une action élémentaire « nom »

L’action de sélection « client » du scénario de gestion des contrats de location comporte l’action élémentaire « non » (erreur de saisie lors de la modélisation). Le composant métier résultant.


Nous obtenons le diagramme suivant :
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Figure 27 : Etape 10 - spécification d’une méthode de sélection

· Enregistrer le diagramme,

· Fermer le diagramme,

· Vider le répertoire de génération, et lancer la génération.

La structure des informations manipulées (« client » et « contrat de location »)  n’est pas modifiée (les noms, données et cardinalités sont identiques) et aucune information nouvelle n’est apparue, leur structure de stockage associée ne change donc pas. Il est inutile de déployer à nouveau la partie concernant le serveur de données.

Aucune information nouvelle n’est apparue, le paramétrage du serveur d’application reste donc inchangé.

	· Tooltip :

En cas de doute sur la nécessité d’exécuter ou non une de ces opérations, exécutez-les.

Une application Business CAM qui ne fonctionne pas ou ne reflète pas les spécifications lors des tests est du :

· Soit à un oubli d’étape lors de la phase de déploiement.

· Soit à un composant de l’environnement défaillant (configuration : poste, serveur, réseau, …).


Dans ce cas, il suffit de procéder au déploiement de la partie serveur d’application puis d’exécuter l’application pour pouvoir procéder aux tests de la nouvelle version.

· Ouvrir l’application générée dans Versata,

· Lancer le déploiement sur le serveur d’application,

· Lancer l’exécution de l’application.

10.4 Résultat

Lorsque dans l’application on teste à nouveau la fenêtre d’établissement d’un contrat de location, lors de la sélection d’un client, on constate que l’application à un comportement différent qui correspond à ce qui à été spécifié : Permettre de rechercher un client et de visualiser l’ensemble les informations correspondantes (nom, prénom et n° de permis).
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Figure 28 : Etape 10 - spécification d’une méthode de sélection

L’ergonomie correspondante (les outils et leur présentation) proposée pour accomplir cette tâche ne dépendent que du paramétrage du générateur.

10.5 Connaissances acquises

Vous connaissez maintenant le moyen de spécifier :

· Ce qui doit être affiché lors du choix d’une information existante parmi plusieurs.

· Quels critères permettent une recherche.

Vous savez que tout le temps que la structure des données et les contraintes (cardinalités et règles) n’ont pas changé :

· Il n’est pas utile de redéployer les éléments côté serveur de données,

· Il n’est pas utile de re-paramétrer le serveur d’application.

11 Etape 11 : sélections imbriquées

11.1 Contexte

La gestion des contrats de location étant dorénavant possible, notre société de location souhaite à présent permettre à ses clients de réserver des véhicules.

Elle met en place un système de réservation. La saisie d’une réservation se fait via un numéro de réservation, une référence à un client (avec les même impératifs de visualisation que sur la location) et une date de réservation.

Le contrat de location devra faire référence à la réservation initiale.

De plus, lors de la création du contrat, on souhaite pouvoir rechercher les réservations uniquement par numéro mais pouvoir visualiser, dans le contrat, le nom du client ayant réservé afin de vérifier que le véhicule est bien délivré au client qui a réservé.

11.2 Ce que nous allons faire

Nous allons créer un nouveau diagramme pour y décrire le scénario de réservation. Ensuite nous allons modifier le scénario du contrat de location afin qu’il prenne en compte la notion de réservation.

11.3 Comment le faire

11.3.1 Création du scénario de réservation

· Créer un nouveau diagramme « t3 :reservation »,

· Constituer le scénario suivant :
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Figure 29 : Etape 11 - création de scénario

	· Tooltip :

Dans le digramme « t3 :reservation », le scénario de sélection des clients est identique à celui déjà réalisé lors de l’étape 3. Il est possible de réaliser une copie de certains éléments graphiques en effectuant les opérations suivantes :

· Ouvrir le digramme contenant les éléments à copier,

· Sélectionner les éléments à copier en maintenant le bouton gauche de la souris enfoncé tout en la déplaçant pour décrire la zone de sélection,

· Ouvrir le menu « edit/copy »,

· Ouvrir le diagramme vers lequel les éléments doivent être copiés,

· Ouvrir le menu « edit/paste ».


11.3.2 Modification du contrat de location.

· Ouvrir le diagramme du contrat de location,

· Lui apporter les modifications suivantes :
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Figure 30 : Etape 11 - sélections imbriquées

· Sauvegarder et fermer le diagramme,

Contrairement à l’étape précédente, la structure de l’information a  été modifiée (apparition de la notion de réservation,  ajout d’une référence à une réservation sur le contrat de location). Un déploiement sur le serveur de données est donc nécessaire.

Un nouveau composant métier a été créé (« reservation »). Il est donc nécessaire de mettre à niveau le paramétrage du serveur d’application pour lui indiquer dans quelle base de données ont été déployées les données de cette nouvelle information.

· Générer, déployer (en tenant compte des remarques évoquées ci-dessus) et exécuter l’application,

· Sélectionner le menu « Gestion des réservations » et créer une nouvelle réservation,

· Enregistrer et retourner au menu principal,

· Sélectionner le menu « Gestion des contrats de location »,

· Créer un nouveau contrat de location,

· Sélectionner la réservation créée précédemment.
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Figure 31 : Etape 11 - Contrat de location

La sélection d’une réservation impose automatiquement le choix du client ayant réservé.

11.4 Résultat 

Nous avons introduit la notion de réservation et elle est prise en compte lors de la location.   

A ce stade, une incohérence reste possible entre le client ayant effectué la réservation et le client qui contracte la location. Ce point sera traité dans l’étape suivante.

11.5 Connaissances acquises

Au travers de la sélection de la réservation dans le contrat de location, on constate que lors de la sélection on peut faire apparaître n’importe quelle information de l’objet sélectionné même si cette information est elle-même une sélection.

Les informations ainsi imbriquées sont toujours maintenues de façon cohérente.

Exemple : le fait de saisir un numéro de réservation existant fait automatiquement apparaître le nom du client correspondant.

12 Etape 12 : Actions variables (conditionnelles)

12.1  Contexte

Comme évoqué précédemment, dans le contrat de location, une incohérence est possible entre le client qui a réservé et le client qui contracte la location.

Dans l’état actuel :

· Seule une vérification visuelle (faite par le collaborateur de l’agence) est possible,

· Le nom du client apparaît deux fois sur le contrat.

Il est nécessaire d’exprimer le besoin différemment afin que ce soit toujours cohérent sans introduire de redondance d’information. 

12.2 Ce que nous allons faire

Au premier abord, on pourrait ici être tenté de dire qu’il suffit d’ajouter une règle de gestion (contrainte) pour assurer la cohérence entre le contrat de location et la réservation. Ceci n’éliminera pas pour autant le problème de redondance d’information.

La solution est plus simple et ne demande pas de réflexion, on est en fait en présence de 2 cas distincts :

· Soit le client à qui on effectue la location à fait une réservation au préalable,

· Soit il n’en a pas fait.

Ces 2 cas distincts consistent à dire que le scénario doit être variable en fonction du mode de réservation : avec ou sans réservation préalable.

Pour spécifier le caractère variable du scénario en fonction du mode de location, nous allons utiliser un nouveau et dernier outil, la transition de cas d’actions : 


[image: image44.wmf] ou 
[image: image45.wmf] (vertical ou horizontal)

12.3 Comment le faire

· Reprendre le diagramme « t2 :Contrat »,

· Introduire une transition vers un cas d’action,

· Scinder cette nouvelle séquence avec une transition de cas d’actions 
[image: image46.wmf].

· Nommer les deux cas d’action en les sélectionnant l’un après l’autre et en saisissant leur libellé : « avec reservation » et « sans reservation ».

	· A noter:

Les cas d’action sont caractérisés par un adjectif ou une suite de mots qui vient compléter le libellé de la séquence d’action en précisant le cas d’utilisation.

(exemple : « mode de location avec reservation »)

· Le libellé est limité à 25 caractères en incluant les espaces,

· Ne pas mettre d’accents, ni de signe de ponctuation, ni de caractères spéciaux (« , /, \, {, }, _, etc…),
· Toujours commencer par un caractère alphabétique.


· Identifier :

· Les actions indépendantes du mode location : « numero du contrat », « date du contrat »,

· Les actions composant le cas d’une location avec réservation préalable : « reservation »,

· Les actions composant le cas d’une location sans réservation préalable : « client ».

· Placer chacune de ces actions au sein du bon cas,

· Placer les début et fin d’action dans chacun des deux cas et placer les transitions qui décrivent les passages d’une action à une autre.

Dans le cas de location avec réservation préalable, la réservation est obligatoire. La cardinalité de la séquence d’action « reservation » devient 1..1.

Le diagramme obtenu doit être conforme à l’illustration ci-dessous :
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Figure 32 : Etape 12 - actions variables (conditionnelles)

· Sauvegarder,

L’introduction des cas d’action introduit trois nouveaux types d’information (le mode de location et les deux cas possibles). Il faut donc redéployer l’ensemble avant de tester (donnée + serveur d’application VLS + paramétrage VLS).

· Générer, déployer et exécuter l’application,

· Sélectionner dans le menu principal, la gestion des contrats de location.

Dans le cas d’un contrat avec réservation préalable, seule la sélection d’une réservation est possible. Comme vu précédemment, le client est automatiquement déterminé par la réservation choisie.
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Figure 33 : Etape 12 - actions variables (conditionnelles)

· Valider le contrat,

· Créer un nouveau contrat et sélectionner le mode « Sans réservation ».

Dans le cas du contrat sans réservation, seule la sélection du client est possible. La sélection de réservation n’est pas présente dans ce cas.
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Figure 34 : Etape 12 - contrat de location sans réservation préalable

· Valider le contrat créé.

12.4 Résultat

L’utilisation des cas d’action à permis d’exprimer qu’il y avait deux cas bien distincts et que les données utilisées ainsi que les règles variaient en fonction du cas rencontré.

	· A noter : Quand utiliser des cas d’actions ?

· Lorsque l’on est tenté d’ajouter des règles pour que les données soient cohérentes (si X est renseigné alors Y doit l’être ou bien si X est enseigné alors Y doit être vide)

· Si chacun des cas décrit une entité du métier qui existe à part entière, c’est à dire qui est susceptible d’être utilisée seule dans un autre scénario (utilisation sous forme d’une sélection de données existantes), alors il faut obligatoirement utiliser les cas d’actions.


12.5 Connaissances acquises

Vous savez à présent spécifier des scénarios qui s’adaptent automatiquement au cas rencontré lors de l’exécution.

13  Etape 13 : Cardinalités multiples 

13.1 Contexte

Grâce au système d’information qu’elle à mis en place notre petite société de location souhaite s’agrandir. Elle va à présent disposer d’un parc de véhicules qu’elle va devoir gérer. Chaque contrat de location devra préciser quel véhicule à était loué. Pour répondre au besoin de des clients, à présent, il également nécessaire de pouvoir décrire et consulter la liste des différentes options dont est équipé chaque véhicule.

Chaque option doit être décrite par un code et un libellé.

Chaque véhicule sera décrit par :

· Son numéro d’immatriculation,

· Le nom du modèle,

· La liste des options dont est équipé le véhicule (plusieurs ou pas du tout).

Pour des raisons pratiques, lors de la création d’un véhicule, on souhaite voir les options sous forme de liste et pouvoir en sélectionner plusieurs en une seule opération.

13.2 Ce que nous allons faire

Nous allons décrire deux nouveaux scénarios à l’aide de deux nouveaux diagrammes :

· Gestion des options,

· Gestion des véhicules.

Nous allons spécifierons que nous voulons voir les données relatives aux options apparaître sous forme de grille. 

Nous modifierons ensuite le contrat de location afin qu’il désigne un véhicule précis.

13.3 Comment le faire

13.3.1 Gestion des options

· Créer un nouveau diagramme « t5 :Option »,

· Décrire la tâche de gestion des options en plaçant les éléments graphiques conformément à l’illustration ci dessous :
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Figure 35 : Etape 13 - scénario de gestion des options

· Sauvegarder, vérifier la cohérence et fermer le diagramme.

13.3.2 Gestion des véhicules

· Créer un nouveau diagramme : « t4 :Vehicule »,

· Décrire le scénario suivant : 
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Figure 36 : Etape 13 - cardinalités multiples

	· Tooltip :

Le sigle * permet de préciser le fait que l’action puisse être déroulée plusieurs fois. Dans ce cas, on parle de cardinalité multiple. D’autres formes de cardinalités multiples sont possibles :

· « 0..* » : décrit une action facultative susceptible d’être réalisée plusieurs fois,

· « 1..* » : décrit une action obligatoire susceptible d’être réalisée plusieurs fois,

· « 0..n » (ou n représente nombre positif) : décrit une action facultative susceptible d’être réalisée n fois au plus,

· « 1..n » (ou n représente nombre positif) : décrit une action obligatoire susceptible d’être réalisée n fois au plus.


Il nous reste à préciser que les options doivent être affichées dans un tableau lors de leur choix ainsi que dans la description du véhicule.

· Sélectionner l’action élémentaire « code » du sous scénario de sélection des options et ouvrir la fenêtre des propriétés,

· Dans l’onglet « Misc », mettre la zone « This information is usefull to » à la valeur « identify one among many ».
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· Répéter cette opération pour l’action élémentaire « libelle » en mettant la zone « This information is usefull to » à la valeur « search occasionally »..

.

	· Tooltip :

Les différentes valeurs possibles de l’utilisation d’une information au sein d’une action déterminent l’apparence de l’action dans l’écran de saisie :

· « identify one among many » : affichage de l’information en mode grille et en mode de saisie unitaire

· « search occasionaly » : affichage de l’information en mode de saisie unitaire uniquement

· « proceed to internal computation or checking only » : l’information est masquée. Cette utilisation est sert : 

· lorsque que l’on souhaite s’assurer de la présence de l’information dans un écran dans le but de la mettre à disposition pour du code ajouté ensuite manuellement par un développeur.
· Lorsque l’on souhaite matérialiser un résultat intermédiaire d’un calcul.

· « other » : Comportement standard.


13.3.3 Modification du contrat de location

· Reprendre le diagramme « t2 : Contrat »,

· Le modifier afin d’obtenir le diagramme suivant :
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Figure 37 : Etape 13 - scénario de gestion des contrats de location

· Sauvegarder et fermer le diagramme.

13.3.4 test

Nous avons encore une fois modifié la structure, il faut donc tout re-déployer.

· Générer, déployer et exécuter l’application,

· Sélectionner dans le menu principal, la gestion des options,

· Créer plusieurs options,

· Valider puis revenir au menu principal,

· Dans le menu principal, sélectionner la gestion des véhicules,

· Créer un nouveau véhicule.

Les options du véhicule s’affichent sous forme d’une liste et d’une zone de saisie unitaire. On peut indifféremment effectuer la saisie des informations dans une des deux zones (apparence induite par la valeur « identy one among many » mise en œuvre lors de la modélisation de l’action élémentaire « code »).

· Déclencher la sélection des options.
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Figure 38 : Etape 13 - sélection des options dans l’écran de gestion des véhicules

· Sélectionner plusieurs options,

· Valider la sélection,

· Saisir le reste des informations obligatoire sur le véhicule et valider en retournant au menu principal,

· Sélectionner dans le menu principal, la gestion des contrats de location,

· Créer un nouveau contrat,

· Déclencher la sélection d’un véhicule.

La liste des options s’affiche automatiquement, facilitant ainsi le choix du véhicule sélectionné.
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Figure 39 : Etape 13 - sélection du véhicule dans l’écran de gestion des véhicules

13.4 Résultat

A présent on peut visualiser les options à l’aide d’une grille.

Lors de la création du véhicule on peut ne mettre aucune option ou bien en mettre une infinité.

Remarque :

A ce stade, nous n’avons précisé aucune règle, rien n’empêche donc de faire apparaître la même option plusieurs fois dans la description d’un véhicule. Nous verrons ultérieurement comment ajouter les règles de gestion.

Connaissances acquises

Nous avons vu :

· Comment spécifier le fait qu’il y ait plusieurs occurrences d’un même type information (cardinalité multiple).

· Comment maîtriser le type de présentation pour chaque donnée (attribut « this information is usefull to » dans l’onglet « Misc »).

14 Etape 14 : Compositions

14.1 Contexte

Certains clients effectuent la réservation d’un même véhicule pour des périodes différentes (réservations d’un véhicule donné pour deux week-ends consécutifs par exemple). L’application actuelle nous oblige à effectuer une réservation par période de location. 

On souhaite donc dorénavant pouvoir prendre des réservations qui mettent en jeu plusieurs périodes de location disjointes.

Chaque réservation devra donc comportera plusieurs lignes qui permettront de saisir chacune des périodes. On souhaite, de plus pouvoir identifier chaque ligne par un numéro.

La location d’un véhicule portera alors sur une ligne de réservation et non plus sur une réservation. Néanmoins on souhaite conserver le même comportement de l’application (recherche via le numéro de réservation et renseignement automatique du client)

14.2 Ce que nous allons faire

Nous allons modifier la réservation pour la décomposer en lignes de réservation.

Ensuite, nous allons reprendre le scénario du contrat de location pour le mettre en phase avec le nouveau type de réservation.

14.3 Comment le faire

14.3.1 Modifier le scénario de réservation

· Reprendre le diagramme « t3 :Reservation »,

· Lui apporter les modifications suivantes :
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Figure 40 : Etape 14 - scénario réservations

Attention, pour être valide une réservation doit comporter au moins une ligne de réservation. Il faut donc attribuer une cardinalité « 1..* » à la transition qui désigne la ligne de réservation.
· Afin d’améliorer la visibilité des lignes de réservation, on les présente sous forme de liste. Modifier l’apparence des actions élémentaires « numero ligne resa » et « date de retrait ».
	· A noter : Types de relations

Dans le cas évoqué dans cette étape, le lien qui existe entre la réservation et ses lignes est appelé relation de composition. On parle de relation de composition lorsqu’une séquence d’actions en intègre une autre action qui ne met pas en jeu de sélection de données existantes.

En d’autres termes, une relation de composition lie des notions qui ne peuvent pas exister indépendamment l’une de l’autre.

Exemple : 

Dans notre cas, les lignes de réservation n’ont aucune existence en dehors du contexte d’une réservation. A l’inverse, une réservation doit comporter des lignes de réservation  pour être valide. Il s’agit donc d’une relation de composition. On dira que la réservation est « composée » de lignes de réservation.

Il en découle que si on supprime l’élément composé, les éléments le composant sont supprimés avec lui (si l’on supprime la réservation, alors les lignes de réservation disparaîtront également).

A contrario les relations que nous avions rencontrées précédemment étaient des relations dites d’agrégation. C’est à dire des relations dans lesquelles on désignait une information extérieure qui avait sa vie propre. C’est par exemple le cas de  la relation qu’il existe entre la réservation et le client. Le client est une information externe à la réservation (la réservation fait référence au client). Le client apparaît bien dans la réservation mais le fait de supprimer une réservation ne supprime pas le client pour autant. 


14.3.2 Modifier le scénario contrat de location

· Reprendre le diagramme t2 :Contrat »,

· Remplacer la séquence « reservation «  par une séquence « ligne de reservation » comme dans l’illustration suivante :
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Figure 41 : Etape 14 - scénario contrat

	· A noter : 

Ici on utilise la relation de composition entre « Reservation » et « Ligne de reservation » définie dans le scénario précédent mais cette relation est utilisée à l’envers (on va cette fois-ci de « ligne de réservation » vers « Reservation ». Il est indispensable que les éléments aient toujours le même nom car c’est ce qui permet à Business Spirit de savoir que l’on parle de la même chose que précédemment (« Reservation » dans ce cas). Si on n’utilisait pas exactement le même nom, le générateur déduirait qu’il s’agit d’un nouvel élément sans aucune corrélation.

On ne peut citer l’élément englobant par son nom que dans le cas de relations de composition.

Exemple :

· Citer « Reservation » dans « Ligne de Reservation » à un sens car la ligne de réservation est indissociable de la réservation (relation de composition),

· Par contre citer « Reservation » dans une action « Client » ne sera pas reconnu automatiquement car « Reservation » n’est pas contenu dans « Client ». En l’absence d’autre précision, le générateur croirait qu’il s’agit d’une nouvelle relation qui va de « Client » vers « Reservation »,

Dans le cas de relations d’agrégation, le nom de la relation inverse n’est pas défini par les diagrammes d’action, il faut le préciser au travers d’un modèle de composants (non abordé dans ce tutorial).


· Sauvegarder, vérifier la cohérence et fermer le diagramme.

14.4 Résultat

· Générer, déployer et exécuter l’application,

· Sélectionner dans le menu principal, la gestion des réservations,

· Créer une nouvelle réservation,

· Renseigner les différents champs de la réservation et créer plusieurs lignes,

· Valider et retourner au menu principal.
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Figure 42 : Etape 14 - écran de gestion des réservations

La mise en œuvre d’un lien de composition se traduit ici par la saisie directe des éléments de la liste des lignes de réservation sans passage par une sélection d’information existante (contrairement à l’étape précédente.).

· Sélectionner dans le menu principal, la gestion des contrats,

· Créer un nouveau contrat,

· Choisir le cas « avec réservation » et sélectionner la réservation précédemment créée.

Comme lors des étapes précédentes, le client ayant effectué la réservation est automatiquement renseigné par le système.

De plus, la sélection des lignes de réservation est filtrée par rapport à la réservation déjà sélectionnée.
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Figure 43 : Etape 14 - écran de gestion des contrats de location

14.5 Connaissances acquises

Nous avons introduit les notions de relations de composition et d’agrégation :

Ces notions ont une implication en terme de règles de gestion :

· Une relation est dite de composition si elle est forte. C’est à dire que s’il existe une relation de composition entre deux éléments A et B (B compose A), alors on peut dire que B ne peut pas exister sans A. Ce qui implique par conséquent que si A disparaît alors B disparaît avec lui.

· Une relation d’agrégation est une relation faible. C’est à dire que s’il existe une relation d’agrégation entre deux éléments A et B (A fait référence à B), alors B peut exister sans que A n’existe. C’est la cardinalité de la relation qui précisera si A peu exister sans B.

Elles ont également une implication en terme d’interprétation des diagrammes :

· Pour une relation de composition : Le nom du composé est implicitement connu à partir du composant.

· Pour une relation d’agrégation : Le nom du référençant n’est pas connu à partir du référencé. Pour pouvoir « naviguer » la relation à l’envers, il faut explicitement fournir ce nom au travers d’un autre diagramme (le diagramme de composants).

Ces notions peuvent paraître assez abstraites mais elles sont essentielles pour permettre une bonne interprétation des diagrammes (par l’homme et par la machine). Il est donc important de se souvenir que lorsque dans une séquence d’actions on décrit une relation dite de composition il ne subsiste aucune ambiguïté, les deux extrémités de la relation sont parfaitement définies et nommées.

Par contre, quand on décrit une relation d’agrégation, on ne définit qu’une extrémité de la relation et une des extrémités reste sans nom.

Exemple de risque d’erreur : Si dans un scénario on tente de parler de « Reservation » à l’intérieur d’une action « client », il semble évident qu’il s’agit des réservations faites par le client.

Pourtant rien n’indique qu’il s’agit des réservations du client. Cet exemple trompeur est révélateur du fait qu’inconsciemment notre raisonnement prend en compte un élément qui n’apparaît nulle part dans les diagrammes.

Pour vous en convaincre  prenez l’exemple suivant :  Un document possède un titre, il est  rédigé par une personne (le rédacteur) puis ensuite approuvé par une autre (l’approbateur). Dans le contexte d’une personne, lorsque je parle de document, est-ce que je parle des documents qu’il à rédigés ou bien des documents qu’il à approuvés ? 

15 Etape 15 :  Scénarios de mise à jour 

15.1 Contexte

Lors du retour du véhicule on souhaite pouvoir clore le contrat en précisant la date de restitution du véhicule. La clôture est une tâche indépendante de la gestion des contrats et doit donner lieu à un écran spécifique. Le numéro du contrat et la date de fin de contrat devront être disponibles en consultation afin bien identifier le contrat à clore.

15.2 Ce que nous allons faire

La solution pour décrire cette tâche devrait normalement être de créer un nouveau scénario  de clôture du contrat faisant référence au contrat à clôturer. Ceci aboutirait à créer une nouvelle nature d’information : La clôture du contrat.

C’est ce que nous ferions normalement, mais le but de ce tutorial est de découvrir les fonctionnalités de Business Spirit aussi, nous allons utiliser un autre moyen en formulant le fait que la clôture du contrat n’est qu’une mise à jour du contrat. Nous utiliserons donc un scénario de mise à jour.

	· A noter : 

N’utiliser les scénarios de mise à jour que lorsque qu’une contrainte forte vous y oblige car ils conduisent à une dégradation de la qualité des spécifications (on commence à se préoccuper de « comment ça fonctionne » plutôt que du service qui doit être rendu).

On est par exemple obligé d’utiliser les scénarios de mise à jour lorsque que l’on travaille sur des tables existantes dont les structures sont déjà figées. 


15.3 Comment le faire

· Créer le nouveau diagramme « t6 :ClotureContrat »,

· Décrire le scénario suivant dans ce diagramme :
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Figure 44 : Etape 15 - scénario cloture contrat

	· A noter : 

Comme dans le cas des scénarios de sélection, Les actions communes au scénario de mise à jour et de création doivent être identiques (nommage et cardinalités).

De plus, les actions définies uniquement dans le scénario de mise à jour doivent être systématiquement facultatives.

Exemple :

Dans cette étape, il est nécessaire de déclarer le fait que la date de clôture du contrat soit facultative afin de laisser la possibilité de créer sans cette information qui n’est pas accessible dans le scénario de gestion des contrats.


· Sauvegarder, vérifier la cohérence et fermer le diagramme.

15.4 Résultat

· Générer, déployer et exécuter l’application,

· Sélectionner dans le menu principal, la clôture des contrats,

· Clore l’un des contrats saisis précédemment en renseignant la date de fin,

· Valider les modifications.
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Figure 45 : Etape 15 - écran de clôture des contrats

15.5 Connaissances acquises

Nous avons vu qu’il était possible de spécifier qu’une tâche consiste en la modification ou l’ajout de données complémentaire de données sur une information issue d’une autre tâche.

Rappel :

Cette pratique ne doit être utilisée que lorsque la structure de l’information ne peut pas être modifiée. Il est préférable que chaque tâche aboutisse à la création d’une nouvelle information.

16 Etape 16 : Valeurs par défaut

16.1 Contexte

Afin de faciliter la saisie, on veut que la date du contrat soit, par défaut, initialisée à la date du jour. Ceci ne doit pas empêcher de modifier cette date afin de régulariser certaines locations.

16.2 Ce que nous allons faire

Nous allons ajouter notre première règle de gestion.

Nous exprimerons les règles de gestion à l’aide de notes attachées aux actions. Pour placer ces notes nous disposons des outils suivants :
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	L’outil note permet de poser une note.

	[image: image63.jpg]



	L’attache de note permet de rattacher celle-ci à une action.


Le nom et l’explication en français de la règle seront insérés directement dans le texte de la note tandis que la règle sera décrite précisément dans la boite de propriétés en langage OCL (Object Constraint Language).

Le langage OCL n’est pas un langage de programmation. Il s’agit d’un langage de spécification. La différence par rapport à un langage de programmation est que l’on décrit ce qui doit être vérifié en sortie et non comment y aboutir. Définir comment y aboutir sera fait automatiquement par Business Spirit lors de la génération.

Un stéréotype doit être ajouté à la note pour indiquer la nature de la règle. Business Spirit propose 5 stéréotypes différents pour qualifier la nature de la règle. Notre premier exemple utilise le plus simple : la valeur par défaut.

Nous allons ajouter une règle à l’action élémentaire « date du contrat » pour spécifier que la valeur par défaut lors de cette action est la date du jour. 

16.3 Comment le faire

16.3.1 Mise en place de la règle de type « valeur par défaut »

· Reprendre le diagramme t2 :Contrat »,

· A  droite et à l’extérieur du scénario, ajouter une note au même niveau que l’action élémentaire « date du contrat »,

· Ouvrir la fenêtre des propriétés de la note et préciser son stéréotype « Default value » (maintenant la note est une règle),

· Valider et fermer la fenêtre des propriétés.

	· Tooltip :

Dans un souci de clarté des diagrammes, on prend comme convention de toujours placer les règles de gestion sur la partie droite du diagramme.

De plus, les règles doivent être placées de préférence à l’extérieur du scénario principal.


Mise en place du lien de connexion de la règle

· Sélectionner l’outil d’ajout des liens de connexion,
· Lier l’action élémentaire « date du contrat » avec la règle.
Nommage de la règle

· Sélectionner la règle de gestion et saisir le nom de la règle « DefaultDateContrat » suivie de « : ».

	· A noter:

Les règles de gestion sont caractérisées par un identifiant unique pour un diagramme donné.

Cette identifiant est limité à 25 caractères. Ne pas mettre d’espace, d’accents, de signe de ponctuation, ni de caractères spéciaux (« , /, \, {, }, _, etc …).

L’identifiant de la règle doit être suivi du caractère « : ».


La règle apparaît en fond coloré pour indiquer qu’elle n’est pas implémentée.

16.3.2 Spécification de la règle

Reprenons l’expression littérale de la règle de gestion : « la date du contrat est égale à la date du jour ». Pour composer notre expression en OCL, nous disposons des mots clés suivants.

	· Mots clés OCL : 

· ocl::System.dateTime() : permet d’obtenir la date et l’heure courante


Dans notre cas nous avons attaché notre règle à l’action élémentaire « date du contrat », ce qui signifie que la valeur calculée par la règle « DefaultDateContrat » va être attribuée à la « date du contrat ». L’expression OCL de la règle est donc : « ocl : :System.dateTime() »

· Sélectionner la règle de gestion et ouvrir la fenêtre des propriétés,

· Saisir dans la zone « documentation » l’expression littérale de la règle,

· Sélectionner « OCL ». Il est possible d’implémenter la règle de gestion dans le langage utilisé dans l’environnement cible (remarque cette possibilité est amenée à disparaître). Dans notre cas, nous nous limiterons à l’utilisation de l’OCL,

· Spécifier la règle de gestion en OCL :
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Figure 46 : Etape 16 - spécification de la règle DefaultDateContrat

Le diagramme obtenu doit être conforme à l’illustration suivante :
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Figure 47 : Etape 16 - mise en place de la règle DefautDateContrat

· Sauvegarder le diagramme.

16.3.3 Rechercher l’erreur

Afin de déterminer la cause de l’erreur, nous allons effectuer une génération de l’application pour vérifier la syntaxe des règles OCL.

· Fermer le diagramme « t2 :Contrat »,

· Sous Tau, sélectionner le diagramme « t2 :Contrat » et ouvrir l’écran de génération,

· Cocher « Process OCL rules to get Java Implementation » afin d’effectuer une vérification syntaxique de la règle de gestion, et de générer le code Java correspondant

· Décocher toutes autres options,

· Lancer la génération.

Bien que la règle soit correctement implémentée, la vérification produit une erreur de syntaxe.

Pour obtenir plus de précisions sur les problèmes rencontrés il faut consulter le fichier le trace généré. Le fichier de trace se situe dans le répertoire de génération (« c:\temp\tutorial » dans notre cas) et se nomme « stepFile.log ».

· Consulter le fichier de trace à l’aide d’un éditeur textuel (notepad par exemple).

Le fichier de trace comporte le message suivant :

method 'defaultDateContrat' from class 'Tutorial::ContratDeLocation' expect String as return type and encounter an expression with DateTime

Le problème est causé par le fait que le type de l’action « date du contrat » n’a pas été précisé. Effectivement nous tentons d’assigner une valeur de type date à « date du contrat » alors que le type d’information n’a jamais été précisé. Dans ce cas, le type par défaut de l’action est une chaîne de caractère (type « string »)

	· A noter:

Les actions élémentaires manipulées au travers de l’OCL doivent être typées.


16.3.4 Typage des actions élémentaires

Pour régler le problème de vérification syntaxique identifié plus haut, nous allons typer l’action « contrat du client ». 

Au passage, on précisera l’ergonomie de la zone de saisie de l’information :

Afin d’améliorer la visibilité on choisit d’afficher cette date sous la forme « jour/mois/année » et de proposer une aide à la saisie sous la forme d’un calendrier.

· Reprendre le scénario « t2 :Contrat »,

· Sélectionner l’action « date du contrat » et ouvrir la fenêtre des propriétés,

· Dans la zone « Data type », préciser le type de l’information « DateTime ».
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Figure 48 : Etape 16 - typage d’une action

· Dans l’onglet « look », renseigner la zone « Style » avec « Calendar ». Cette zone permet de déterminer quel élément ergonomique sera utilisé pour la saisie de l’information.

	· A noter:

Il n’est pas nécessaire de renseigner systématiquement le style car Business Spirit en détermine un par défaut en fonction du type de la donnée. Dans l’exemple ci-dessous c’était inutile car il est évident qu’une date se saisi à l’aide d’un calendrier. Il n’est utile de préciser le style que dans les cas ou l’on souhaite quelque chose de vraiment particulier.


· Renseigner la zone « Format » avec « dd/mm/yyyy » afin de préciser le format d’affichage de la date.

	· A noter:

Il n’est pas nécessaire de renseigner systématiquement le format car Business Spirit en détermine un par défaut en fonction du type de la donnée. Dans l’exemple ci-dessous c’était inutile car il est évident qu’une date doit être saisie à ce format. Il n’est utile de préciser le format que dans les cas ou l’on souhaite quelque chose de vraiment particulier.


· Sauvegarder et fermer le diagramme.

16.4 Résultat

	· A noter:

La mise en place d’une règle de gestion ne modifie pas la structure des éléments de stockage. Un déploiement vers le serveur de données n’est pas nécessaire.


· Générer le repository Versata, en prenant soin de cocher « Process OCL rules to get Java Implementation » afin de générer également le code Java correspondant aux règles,

· Déployer (avec la restriction évoquée ci-dessus) et exécuter l’application,

· Sélectionner dans le menu principal, la gestion des contrats de location,

· Créer un nouveau contrat

La date du contrat est automatiquement renseignée à la date du jour. Mais La modification de cette information est toujours possible. La règle est déclenchée dès l’affichage de l’écran de saisie on parle dans ce cas de déclenchement « à priori ». 

	· A noter:

Les règles de type « valeur par défaut » (stéréotypées par « Default value ») sont toujours déclenchées « à priori » tant qu’elles ne dépendent pas d’autres données. Si la valeur dépend d’autres données, elles sont alors déclenchées à posteriori.


L’interface de saisie propose dorénavant un calendrier permettant une saisie plus aisée de la zone. A noter que la saisie directe de la date est toujours possible mais doit se faire en cohérence avec le format d’affichage choisi (Jour/mois/année).

[image: image67]
Figure 49 : Etape 16 - écran de gestion des contrats de location

16.5 Connaissances acquises

Vous savez comment ajouter des règles de gestion.

Vous  savez qu’il est nécessaire de typer une information avant de pouvoir l’utiliser dans une règle de gestion.

Vous savez qu’il est possible de spécifier :

· le type des données,

· l’outil qui permettra de les visualiser à l’écran,

· Le format d’affichage et de saisie. 

17 Etape 17 : Règles – « Check » simple

17.1 Contexte

On souhaite pouvoir interdire la saisie de numéros de contrat identiques pour des locations différentes

17.2 Ce que nous allons faire

Nous allons mettre en place une règle qui traduit l’expression littérale : « Un numéro de contrat est unique »

	· A noter:

Une règle de type « Check » est caractérisée par les éléments suivants :

· Son implémentation est définie par une condition portant sur des informations autres que celle manipulée par l’information associée à l’action connectée. On parle alors de règle contextuelle (elle est dépendante du contexte dans lequel est utilisée l’information)

· Elle comporte un message qui est affiché si la condition n’est pas vérifiée.


17.3 Comment le faire

· Mettre en place la règle de gestion « uniciteNumContrat » stéréotypée par « Check » et connecté au scénario de contrat de location. Ne pas oublier de préciser un message d’erreur associé.

· Implémenter la règle avec les mots clés définit ci-dessus (voir illustration 50)

	· Mots clés OCL : 

· OclType().allInstances : permet de ramener  l’ensemble des informations d’un type donné.

Exemple : [Reservation].OclType().allInstances renvoie l’ensemble des réservations disponibles.
· IsUniqueOnSet(<donnée1>,<donnée2>,…) : permet de tester si une ou plusieurs données sont uniques au sein d’un ensemble d’information.
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Figure 50 : Etape 17 - implémentation de la règle

Le scénario obtenu doit être conforme à l’illustration ci-dessous :
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Figure 51 : Etape 17 - règle d’unicité des numéros de contrat

17.4 Résultat

· Générer, déployer et exécuter l’application

· Sélectionner dans le menu principal, la gestion des locations.

· Créer deux contrats différents portant le même numéro.

Le règle de gestion est ici aussi déclenchée lors de l’enregistrement du contrat de location. Le déclenchement se fait donc à posteriori.

17.5 Connaissances acquises

· Notion de règle de gestion de type « Check »,

· Aspect comportemental d’une règle de type « Check » (déclenchement à « posteriori »),

Etape 18 : Règles – « Check » dependant du contexte du scénario

17.6 Contexte

On veut, lors de la réservation, pouvoir préciser la catégorie du véhicule souhaité (Cette catégorie permettra en particulier de calculer le montant de base du contrat de location) pour chacune des périodes de réservation (lignes de réservation). 

Chaque catégorie est caractérisée par un code. De plus, lors d’une location avec réservation préalable, on doit s’assurer que le véhicule loué correspond bien à la catégorie réservée.

17.7 Ce que nous allons faire

Le scénario de gestion des véhicules doit mettre en jeu une sélection de catégorie. L’action associée à cette sélection est obligatoire (tout véhicule doit être associé à une catégorie)

Le scénario de gestion des réservations doit permettre la sélection d’une catégorie unique et obligatoire (toute réservation faite doit porter sur une catégorie de véhicule).

Lors du déroulement d’un scénario de création de contrat de location, on doit assurer que « la catégorie du véhicule loué est identique à la catégorie réservée ». Ce contrôle doit être réalisé uniquement dans le cas des contrats de location ayant fait l’objet d’une réservation préalable. 

17.8 Comment le faire

17.8.1 Sélection d’une catégorie de véhicule

· Créer un nouveau diagramme « t7 :Categorie » qui décrit la tâche de création d’une catégorie.

[image: image70]
Figure 52 : Etape 19 - gestion des catégories de véhicule

· Reprendre le diagramme « t4 :Vehicule » et ajouter au sein du scénario une sélection de catégories associée à une séquence d’action «categorie » obligatoire.
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Figure 53 : Etape 19 - scénario de gestion des véhicules

· Reprendre le diagramme « t4 :Vehicule » et ajouter au sein du scénario une sélection de catégories associée à une séquence d’action «categorie » obligatoire,

· Sauvegarder, vérifier la cohérence et fermer les diagrammes.

17.8.2 Sélection d’une catégorie unique et obligatoire

· Reprendre le diagramme « t3 :Reservation » et ajouter au sein du scénario une sélection de catégories associée à une séquence d’action «categorie reservee» obligatoire,

· Sauvegarder, vérifier la cohérence et fermer le diagramme.
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Figure 54 : Etape 19 - scénario de gestion des réservations

17.8.3 Règle de cohérence catégorie – véhicule

· Mise en place de la règle de gestion

La règle n’est valable que dans le cas d’un contrat avec réservation. Elle doit donc être mise en place uniquement sur le cas « avec réservation » de la séquence « mode de location »

· Créer une règle de gestion de type « Check » identifiée par « categorieReservee » et préciser un message d’erreur associé,

· Placer la connexion sur le cas « avec réservation » afin de bien préciser son contexte de déclenchement.
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Figure 55 : Etape 19 - mise en place de la règle de gestion

	· Tooltip :

· Pour être sûr de bien positionner une règle de gestion sur un cas d’action, placer la connexion dans la partie supérieure du cas et positionner la règle au-dessus du scénario. L’extrémité de la connexion doit alors être placée sur la ligne de séparation entre la zone de libellé de la séquence d’action et le cas d’action.


· Implémentation de la règle de gestion

Contrairement à l’étape précédente, la règle de gestion doit faire intervenir des informations issues d’un autre scénario que celui dans lequel la règle est présente.

· Implémenter la règle de gestion en reprenant l’expression littérale et en utilisant l’information « categorie reservee » présente dans le scénario « ligne de reservation ».
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Figure 56 : Etape 19 - implémentation de la règle de gestion

· Sauvegarder, vérifier la cohérence et fermer le diagramme.

17.9 Résultat

· Générer, déployer (avec la restriction évoquée ci-dessus) et exécuter l’application,

· Sélectionner dans le menu principal, la gestion des catégories et créer plusieurs catégories différentes,

· Sauvegarder et retourner au menu principal,

· Dans de scénario de gestion des véhicules associer des nouveaux véhicules aux catégories créées précédemment,

· Sauvegarder et retourner au menu principal,

· Dans le scénario de gestion des réservations, réserver une catégorie de véhicule pour un client,

· Sauvegarder et retourner au menu principal,

· Dans le scénario de gestion des locations, créer un contrat de location avec réservation préalable,

· Sélectionner la réservation précédemment créée et sélectionner un véhicule dont la catégorie n’est pas cohérente avec la catégorie réservée,

· Tenter de sauvegarder les modifications.

La règle de gestion est déclenchée et le message d’erreur s’affiche. 

· Modifier le véhicule loué pour assurer la cohérence entre les catégories.

Le contrat de location est sauvegardé. La règle de gestion mise en œuvre est donc bien contextuelle par rapport aux informations utilisées dans le scénario de gestion des locations.

· Créer un nouveau contrat sans réservation préalable et sauvegarder.

Dans le cas « Sans réservation », la règle de gestion n’est pas déclenchée. Elle est donc bien spécifique au cas de location avec réservation.

17.10 Connaissances acquises

· Notion de règle contextuelle,

· Mise en œuvre d’une règle spécifique à un cas d’action.

18 Etape 20 : Règles – « Formula »

18.1 Contexte

Comme évoqué précédemment, les catégories de véhicule doivent permettre de déterminer le montant des contrats de location. 

Pour ce faire, chaque catégorie doit posséder un tarif par jour et le contrat devra comporter une règle de calcul permettant de déterminer le montant en fonction du tarif de la catégorie et de la durée de la location.

18.2 Ce que nous allons faire

Le scénario de gestion des catégories doit dorénavant comporter une action élémentaire permettant de décrire la tarification journalière. L’information manipulée par cette action doit être typée. Ce type doit permettre le stockage d’un nombre décimal.

Nous allons mettre en place une règle de calcul qui permettra le calcul du montant. Cette règle renseignera automatiquement une action obligatoire et non modifiable qui assurera le stockage de l’information calculée.

L’implémentation de la règle de gestion doit traduire l’expression littérale suivante :

« Le montant du contrat est égal au tarif journalier de la catégorie du véhicule loué multiplié par le nombre de jour de la période de location ».
18.3 Comment le faire

18.3.1 Tarification des catégories

· Reprendre le diagramme « t7 :Categorie » et ajouter une action élémentaire obligatoire et saisissable « tarif journalier »,
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Figure 57 : Etape 20 - scénario de gestion des catégories

Le type « décimal » permet de représenter un nombre décimal. Dans ce cas, il est nécessaire de préciser la longueur entière et décimale de l’information manipulée.

· Typer cette nouvelle action par « Decimal » et préciser la longueur de cette donnée,
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Figure 58 : Etape 20 - typage de l’action « tarif journalier »

18.3.2 Mise en place de la règle de gestion de calcul du montant

· Reprendre le diagramme t2 :contrat,

· Créer une nouvelle action élémentaire « montant du contrat ». Cette action permettra de réceptionner la valeur calculée du montant du contrat. Etant donné le caractère automatique du déroulement de cette action, elle doit être obligatoire et non modifiable,

· Sachant que cette action devra être utilisée dans la formule de calcul du montant du contrat, elle doit être typée ; Préciser le type de l’information dans l’écran des propriétés de l’action (Type « decimal » de longueur 5,2),

· Placer une nouvelle règle de gestion nommée «CalcMontantContrat » et connectée à l’action élémentaire créée précédemment,

· Stéréotyper cette règle par « Formula »,

· Créer une nouvelle action élémentaire « date fin contrat prev » de type « datetime ».

	· A noter : 

Les règles stéréotypées par « Formula » permettent de réaliser des opérations de calcul. Ce type de règle est toujours connecté à l’action non modifiable qui est alimentée par la valeur de l’information calculée.
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Figure 59 : Etape 20 - mise en place de la règle de gestion

	· Mots clés OCL : 

· asDays() : permet de réaliser une conversion entre une date et un nombre de jours


· Implémenter la règle de gestion en reprenant l’expression littérale de la règle de gestion,
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Figure 60 : Etape 20 - implémentation de la règle de gestion

18.4 Résultat

· Générer, déployer (avec la restriction évoquée ci-dessus) et exécuter l’application,

· Sélectionner dans le menu principal, la gestion des catégories et saisir les montants des catégories,

· Sauvegarder et retourner au menu principal,

· Créer un nouveau contrat en assurant la cohérence entre le véhicule loué et la catégorie réservée et enregistrer.

La zone correspondante à l’action de montant du contrat est automatiquement calculée. A noter que la règle de gestion est déclenchée lors de l’enregistrement des modifications.

	· A noter : 

Les règles stéréotypées par « Formula » sont toujours déclenchées à posteriori.


18.5 Connaissances acquises

· Mise en œuvre d’une règle de type « Formula » (Connexion à une action non modifiable alimentée par la formule),

· Aspect comportemental d’une règle de type « Formule » (déclenchement à posteriori).
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Scénario de mise à jour.



Stéréotype = « update »







Le nom est le même que lors de la création du contrat de location.



=> on modifie le contrat de location
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Ajout d’une sélection de la réservation (facultative : cardinalité 0..1).







La réservation fait apparaître le nom du client. On ne peut pas séléctionner la réservation en saisissant  le nom du client.







La réservation fait apparaître le numero de reservation. On peut selectionner la réservation en saisissant ce numero.












